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UNE ANNÉE ART NOUVEAU       
À BRUXELLES

 José GÉRARD 

Portées
&

Accroches

Un patrimoine à promouvoir
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THÉODORAKIS+NERUDA

En 1972, le compositeur grec Mikis Theodo-
rakis mettait en musique le Canto general, 
poème épique en quinze chants écrit par 
le Chilien Pablo Neruda entre 1938 et 1950. 
Pour fêter ses 35 ans, l'ensemble vocal La 
Tournerie d’Arlon propose trois représenta-
tions de cette œuvre avec 80 choristes et 13 
musiciens. « Un chant de l'espoir, de la mo-
bilisation pour un monde juste et équitable. »

23/09 Rouvroy, Centre culturel Le Rox. 30/09 Arlon, Mai-
son de la Culture. 07/10 Libramont-Chevigny, Centre 
culturel. : latournerie.be

LE LAURÉAT

Âgé de 75 ans, le pianiste Jean-Claude Van-
den Eynden reste le plus jeune des lauréats 
et le meilleur des Belges au Concours Reine 
Elisabeth (édition 1964). Avec Marie Hal-
lynck, il assure prochainement un concert au 
profit du centre d’accueil SOS Haïti Belgique 
à Port-au-Prince et est ensuite l'invité des 
Concerts du dimanche matin de Verviers.

Di 24/09, 18h30, église St-Julien, Auderghem (( 
02/772.34.26 – - patriciaraes@scarlet.be). Di 01/10, 11h, 
Centre culturel de Verviers : ccverviers.be/events/jean-
claude-vanden-eynden/

C’est en 1893 qu’est inau-
guré l’Hôtel Tassel, conçu 
par Victor Horta et consi-
déré comme le premier 
bâtiment Art Nouveau 

bruxellois. Cela fait donc cent trente 
ans qu’est né ce style, raison pour la-
quelle la Région de Bruxelles-Capi-
tale a décidé d’organiser Art Nouveau 
Brussels 2023. Il s’agit d’une stratégie, 
déjà à l’œuvre depuis de nombreuses 
années, visant à associer la ville à ce 
courant artistique dans sa promotion 
à destination des touristes potentiels. 
C’est ainsi que Pascal Smet, alors se-
crétaire d’État chargé de l’urbanisme 
et du patrimoine, déclarait lors du lan-
cement de l’opération : « Bruxelles est 
la capitale de l’Art Nouveau, nous al-
lons l’affirmer et le démontrer tout au 
long des mois à venir, mais aussi sur 
le long terme. »

DIFFÉRENTES 
APPELLATIONS, MAIS 
UN ART TOTAL

L’Art Nouveau s’est développé dans 
de nombreuses capitales européennes, 
avec des particularités propres et sous 
des appellations parfois différentes, 
de Budapest à Barcelone, de Paris à 
Vienne. Cependant, Bruxelles peut 
s’enorgueillir d’un nombre particuliè-

rement important de réalisations tou-
jours existantes. Si le style qui les relie 
toutes se caractérise bien sûr par le re-
cours à des courbes inspirées du végé-
tal, le programme est loin de se limiter 
à cet aspect décoratif. La volonté des 
architectes est de mettre en œuvre un 
art total, l’ensemble du bâtiment étant 
conçu en harmonie, de l’enveloppe 
extérieure à la décoration intérieure et 
du mobilier à la ferronnerie, aux boi-
series et même jusqu’aux clenches et 
autres éléments d’huisserie. 

Derrière cette conception globalisante 
se cache une autre préoccupation qui 
habite les créateurs de l’époque. Face 
au pouvoir de plus en plus considé-
rable de l’industrialisation, entraî-
nant une certaine uniformisation, ils 
ont à cœur de remettre à l’honneur 
l’artisanat et l’utilisation de maté-
riaux “nobles”. Dessiner jusqu’aux 
balustres d’un escalier pour un client 
particulier est à l’opposé de la produc-
tion en série. C’est dire la beauté de 
nombre de ces créations, mais aussi 
leur coût, qui les réservait à une bour-
geoisie fortunée.

“STYLE NOUILLE”

Si l’Art Nouveau connaît aujourd’hui 
une grande vogue, il faut se rappeler

 

que cela n’a pas toujours été le cas. 
De nombreux bâtiments de ce type ont 
ainsi été détruits à une époque où l’on 
méprisait ces réalisations que l’on qua-
lifiait de “style nouille”. L’exemple le 
plus célèbre est la Maison du Peuple 
construite par Horta pour le Parti ou-
vrier belge en contre-bas de la place 
du Sablon et inaugurée en 1899. Elle 
a été détruite en 1965 pour ériger à 
sa place une tour de vingt-six étages 
de bureaux. Certains éléments ont été 
démontés et entreposés en vue d’une 
reconstruction éventuelle… qui n’a 
jamais eu lieu. Certaines ferronneries 
ont même été revendues à un ferrail-
leur par un escroc.

La programmation invite à découvrir 
des éléments patrimoniaux majeurs, 
tout en proposant également des ex-
positions, des événements festifs, des 
visites guidées, conférences et publi-
cations. De nombreux bâtiments sont 
accessibles ponctuellement, tandis 
qu’une dizaine d’entre eux sont ou-
verts toute l’année. Parmi ceux-ci : le 
Musée Horta, qui comprend le domi-
cile et l’atelier de l’architecte, l’Hôtel 
Solvay, l’Hôtel Van Eetvelde, la Mai-
son Autrique, la Maison Cauchie, le 
Musée de la Bande Dessinée, le Mu-
sée des Instruments de Musique et le 
Pavillon des Passions Humaines. 
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MAISON HANON. 
Totalement rénové, ce joyau est le dernier à découvrir dans la capitale.
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De nombreuses 
initiatives visent à 
mettre à l’honneur 
l’Art Nouveau à 
Bruxelles jusqu’à la 
fin 2023. L’occasion 
pour les visiteurs de 
découvrir ou de re-
découvrir certains 
aspects de ce cé-
lèbre courant artis-
tique.
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BOZAR, 1928

Dès son ouverture en 1928, 
le Palais des Beaux-Arts de 
Bruxelles proposait sa pre-
mière expo, dédiée au sculp-
teur français Antoine Bour-
delle, qui décédera l’année 
suivante. 95 ans plus tard, 
grâce à la réalité virtuelle, 
cette exposition est pour 
quelques jours à nouveau vi-
sible au même endroit.

Un centenaire en VR, Hall Horta/Bo-
zar, 15-17/09.

DES TISSUS ET DES RITES

Parce que les textiles oc-
cupent une place essentielle 
dans les pratiques rituelles et 
les coutumes, ils intéressent 
tout autant le musée du 
Carnaval de Binche que les 
masques. Cette exposition 
temporaire, qui se clôture 
bientôt, se penche sur le rôle 
des tissus dans la sphère 
rituelle aux quatre coins du 
monde. Plus de cent pièces 
illustrent les six axes de l’ex-
position. « Les trois premiers 

s’intéressent à des actions 
orientées vers la personne 
qui porte le textile afin de 
se transformer, se protéger 
ou se montrer, explique le 
musée. Les trois derniers 
présentent la manière dont 
le textile peut agir dans 
d’autres sphères de l’univers 
social pour représenter le 
monde, fonder le mariage ou 
honorer les morts. »
Entrelacs, textiles rituels, musée 
du Carnaval et du Masque, rue du 
Saint Moustier 10, Binche Î 24/09. 
: museedumasque.be/event/entre-
lacs-textiles-rituels/

LA MAISON HANNON
La Maison Hannon, de son côté, conçue 
par l’architecte Jules Brunfaut, vient 
d’être rénovée et est rendue accessible 
au public depuis le printemps 2023. 
Elle rappelle que l’Art Nouveau en Bel-
gique ne se limite pas à Victor Horta. 
Si l’Histoire a fait de celui-ci son plus 
célèbre représentant, ce n’était pas le 
cas à l’époque. Paul Hankar l’était bien 
davantage. Et à côté d’eux, on peut ci-
ter également Gustave Serrurier-Bovy, 
Henry Van de Velde et Georges Hobé. 
On trouvait une pluralité de créateurs et 
une grande diversité d’approches. 

Située à l’angle des avenues Brug-
mann et de la Jonction, à Saint-Gilles, 
la Maison Hannon vaut le détour. Non 
seulement parce que la possibilité de la 
visiter est très récente, mais aussi car 
elle présente un bon exemple de ce type 
d’architecture, avec des fresques déco-
rant les murs intérieurs, des vitraux, des 
boiseries, etc. En outre, elle présente en 

ce moment une exposition temporaire 
rassemblant des pièces de mobilier ou 
des objets de la vie quotidienne conçus 
par des artistes de l’époque, dont Van de 
Velde, Serrurier-Bovy et Hankar, cités 
plus haut.

EXPOSITIONS DIVERSES

Parmi les expositions organisées dans le 
cadre de cet événement, figurent Victor 
Horta and the Grammar of Art Nou-
veau à Bozar, Victor Horta versus Art 
Nouveau. Horta’s vocabulary au Mu-
sée Horta ou Josef Hoffmann. Beyond 
Beauty and Modernity au Musée Art et 
Histoire. Celle-ci évoque le travail de 
l’architecte viennois dont la carrière a 
été influencée par sa visite en 1955 du 
Palais Stoclet.

On notera que l’Hôtel Van Eetvelde 
propose un centre d’interprétation de 
l’Art Nouveau sous l’impulsion de la 
Région de Bruxelles-Capitale. Le LA-
B·An, ou laboratoire Art nouveau, est 

un espace de promotion de cet art qui 
offre un regard contemporain sur cet hé-
ritage belge et bruxellois et sur les thé-
matiques qu'il englobe. À ceci s’ajoute 
une réflexion autour de la conservation 
du patrimoine Art nouveau à travers 
la renaissance de l’hôtel Aubecq, ainsi 
qu’une introduction sur les liens entre 
ce courant artistique et la colonisation 
belge.

La pluralité des visites et expositions 
proposées rend évidemment impossible 
de tout voir en un jour. Il faut choisir ses 
priorités ou arpenter plusieurs fois la ca-
pitale belge. Impossible également de 
les citer tous. Pour connaître l’ensemble 
du programme et les conditions d’accès 
de chaque lieu ou événement, il faut se 
rendre sur le site visit.brussels. Signalons 
aussi que le Pass Art Nouveau est adapté 
en 2023 à la programmation et intègre 
des réductions pour des expositions tem-
poraires et des visites guidées consacrées 
à ce mouvement artistique. ■

:visit.brussels 


